
                                                                             
                         

 
Lyon, le 31 août 2026 

 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

 
RENTRÉE 2026 : LA MÉTROPOLE DE LYON DE RETOUR AUX CÔTÉS DE TOUS 

LES COLLÈGES 
 
À l’occasion de la rentrée scolaire, 38 élus de la majorité métropolitaine se rendent aujourd’hui dans 
les collèges du territoire, à la rencontre des élèves, des enseignants, des équipes éducatives et des 
personnels. La Présidente de la Métropole de Lyon, Véronique Sarselli, effectuera sa rentrée au 
collège Pierre Termier à Lyon 3e, puis au collège Évariste Galois à Meyzieu. 
 
Cette mobilisation traduit une volonté claire du nouvel exécutif : remettre la Métropole au cœur de 
la vie des collèges, au plus près des réalités vécues par les élèves, leurs familles et les communautés 
éducatives. 
La Présidente a demandé aux élus métropolitains d’être présents et assidus dans les conseils 
d’administration des collèges. Une méthode fondée sur la présence, l’écoute et le dialogue, qui doit 
permettre à la Métropole de mieux identifier les besoins de chaque établissement et d’y apporter des 
réponses concrètes. 
« La Métropole est de retour dans les collèges. Notre responsabilité va bien au-delà de la construction 
et de l’entretien des bâtiments : elle consiste aussi à être présents aux côtés des équipes éducatives 
et des familles, à les écouter et à agir pour offrir à chaque collégien les meilleures conditions pour 
apprendre, grandir et s’épanouir. », souligne Véronique Sarselli, Présidente de la Métropole de Lyon. 
« Cette rentrée ouvre une nouvelle étape dans notre relation avec les collèges. Notre méthode sera 
celle de la proximité et du dialogue : être présents dans les établissements, écouter les chefs 
d’établissement et les communautés éducatives et construire avec eux des réponses adaptées aux 
réalités de chaque collège. Notre ambition est simple : créer les meilleures conditions possibles pour la 
réussite et l’épanouissement de tous les collégiens. », souligne Sarah Peillon, Vice-présidente de la 
Métropole de Lyon déléguée aux collèges, à l’excellence éducative et au devoir de mémoire. 
 
 
CANICULE : ADAPTER LES COLLÈGES À UNE NOUVELLE RÉALITÉ CLIMATIQUE 
Les épisodes de chaleur de cet été ont rappelé une évidence : il n’est plus acceptable que des 
collégiens suivent leurs cours dans des salles approchant 35 °C. 
La Métropole va donc intégrer la canicule à sa démarche de prévention des risques, afin d'évaluer 
précisément la vulnérabilité des établissements et de programmer les investissements nécessaires. 
Plusieurs niveaux d'intervention seront mobilisés : poursuite et accélération de la rénovation 
énergétique, végétalisation des cours, installation de brasseurs d’air, amélioration de l’accès à l’eau et, 
lorsque la configuration des locaux le justifie, recours raisonné à la climatisation. 
Des premières mesures d’urgence ont déjà été engagées avec l’installation de brasseurs d’air dans 
certaines salles depuis le mois de juin. 
Cette politique sera complétée par un travail avec les chefs d’établissement sur les réponses à apporter 
lors des épisodes de chaleur intense. 
La Métropole poursuivra parallèlement la végétalisation des cours de collèges, avec l’ambition 
d’accélérer le rythme au cours du mandat. 
Sur les 302 millions d’euros d’investissements consacrés aux collèges au cours du précédent mandat, 
3,66 % seulement ont concerné la rénovation énergétique. La nouvelle majorité entend changer 
d’échelle et inscrire l’adaptation des collèges au changement climatique dans une programmation 
pluriannuelle des investissements. 
« La rénovation énergétique n’a représenté que 3,66 % des investissements consacrés aux collèges 
au cours du précédent mandat. Nous devons aujourd’hui accélérer et inscrire pleinement 
l’adaptation au changement climatique dans notre programmation. Cela passe par la rénovation des 



                                                                             
                         

 
bâtiments, mais aussi par des réponses très concrètes et pragmatiques pour améliorer rapidement 
le confort des élèves lors des épisodes de forte chaleur. », souligne Véronique Sarselli 
 
COLLÈGES PRIVÉS : RÉTABLIR LA CONFIANCE ET SORTIR DU CONTENTIEUX 
Cette rentrée marque également une nouvelle étape dans la relation entre la Métropole et les 
collèges privés sous contrat, qui accueillent près d’un tiers des collégiens du territoire. 
Le nouvel exécutif a trouvé à son arrivée une relation fortement dégradée et une rupture de confiance 
avec les représentants de l’enseignement privé. Un travail a été engagé ces derniers mois afin de sortir 
du contentieux et de reconstruire durablement la relation. 
Une décision modificative au budget 2026 permettra de rétablir 2,5 millions d’euros de 
financements. À compter de 2027, 5,4 millions d’euros supplémentaires seront consacrés au forfait 
des collèges privés, selon les nouvelles modalités travaillées avec leurs représentants. 
Au-delà de la question financière, la Métropole veut désormais installer une relation régulière avec 
l’ensemble des établissements, publics comme privés, sur les enjeux qui concernent directement les 
collégiens. 
« Un collégien est un collégien. Qu’il soit scolarisé dans le public ou dans le privé sous contrat, notre 
responsabilité est de lui offrir les meilleures conditions possibles pour apprendre et s’épanouir. Nous 
avons renoué le dialogue et rétabli la confiance. C’était indispensable. », affirme Véronique Sarselli. 
« Nous nous réjouissons de cette volonté de renouer une relation de confiance avec la Métropole de 
Lyon. Les établissements privés sous contrat participent pleinement à la mission éducative sur notre 
territoire. Réinstaller un dialogue régulier nous permettra de travailler ensemble, au-delà des questions 
de financement, sur les enjeux très concrets auxquels sont confrontés les collégiens et les communautés 
éducatives », souligne Philippe Paré, Directeur diocésain de l’Enseignement catholique de Lyon. 
 
SÉCURITÉ : UN PLAN PRÉSENTÉ FIN SEPTEMBRE 
La sécurisation des collèges constituait un engagement fort de la campagne. Il sera tenu. 
La Métropole prépare un plan de sécurisation des collèges, qui sera présenté fin septembre. Il 
reposera d’abord sur des diagnostics de sécurité conduits établissement par établissement, en lien 
étroit avec les chefs d’établissement et les communautés éducatives. 
Ces diagnostics permettront d’identifier les réponses adaptées à chaque situation : sécurisation des 
accès, équipements, clôtures, contrôle d’accès ou autres dispositifs de protection. Les mesures 
pouvant être mises en œuvre rapidement le seront. 
L’objectif est clair : partir des besoins réels des établissements plutôt que d’appliquer une réponse 
uniforme. 
« Il n’est pas question de décider depuis le siège de la Métropole de ce dont un collège a besoin. Nous 
partirons du terrain et des diagnostics réalisés avec les chefs d’établissement. Ce qui peut être fait 
rapidement le sera. La sécurité de nos collégiens n’est pas une option. », affirme Véronique Sarselli. 
 
SANTÉ MENTALE, HARCÈLEMENT : CONSTRUIRE LES RÉPONSES AVEC LES PROFESSIONNELS 
La protection des collégiens ne s’arrête pas aux portes et aux clôtures des établissements. Santé 
mentale, prévention du harcèlement et protection de l’enfance constituent l’autre volet de 
l’engagement de la Métropole en faveur de la jeunesse. 
Dès cet automne, la Métropole lancera un travail associant chefs d’établissement, professionnels de 
santé, associations spécialisées, services sociaux et acteurs des comités locaux de santé mentale. 
L’objectif n’est pas d’annoncer un dispositif supplémentaire avant même d’avoir identifié les besoins, 
mais de construire avec les professionnels et les communautés éducatives des réponses adaptées aux 
réalités rencontrées par les adolescents. 
« Je mets la sécurité et la protection de nos jeunes au même niveau. Sécuriser un collège, c’est 
protéger ses accès ; mais c’est aussi prévenir le harcèlement, repérer les fragilités et être attentif à 
la santé mentale des adolescents. Là encore, nous voulons partir du terrain et travailler avec ceux 
qui connaissent les jeunes et les accompagnent chaque jour. », précise Véronique Sarselli. 
 
DONNER AUX COLLÉGIENS LE GOÛT DE L’ENGAGEMENT 



                                                                             
                         

 
La jeunesse sera l’un des marqueurs du mandat. La responsabilité de la Métropole à l’égard des 
collégiens ne s’arrête pas aux murs de leurs établissements : elle veut aussi ouvrir des perspectives, 
transmettre des repères et encourager l’engagement. 
Le Conseil métropolitain des jeunes évolue dès janvier 2027, à budget constant, en Programme des 
jeunes leaders métropolitains. Chaque année scolaire, des collégiens de 4e ou de 3e pourront 
candidater pour intégrer une promotion métropolitaine et suivre un parcours d’un an. 
Prise de parole et éloquence, rencontres avec des élus et des acteurs du territoire, visites d’institutions 
et de médias, découverte de la décision publique, participation à une séance du Conseil métropolitain 
ou parrainage : le programme doit permettre aux jeunes de mieux comprendre la vie publique et de 
prendre confiance dans leur capacité à y participer. 
« Je veux que la Métropole donne aux jeunes le goût de l’engagement, de la parole publique et de la 
responsabilité. Nous devons leur ouvrir des portes et leur donner confiance dans leur capacité à agir. 
», affirme Véronique Sarselli. 
 
FAIRE VIVRE LE DEVOIR DE MÉMOIRE 
La Métropole réactivera dès cette année scolaire le programme de voyage mémoriel des collégiens à 
Auschwitz-Birkenau. 
Un premier déplacement sera organisé au premier trimestre 2027 et pourrait concerner environ 120 
élèves, accompagnés de leurs enseignants. Il sera préparé en amont et donnera lieu à un travail de 
restitution. 
Cette démarche s’articulera avec les lieux de mémoire du territoire, notamment la Maison d’Izieu, les 
Archives départementales et métropolitaines et le Mémorial national de la prison de Montluc, ainsi 
qu’avec les partenaires mémoriels locaux. 
« Transmettre la mémoire de la Shoah est une responsabilité envers les générations qui viennent. Il 
y a des lieux que les jeunes doivent voir, comprendre et éprouver. Auschwitz-Birkenau fait partie de 
ces lieux qui changent un regard. », déclare Véronique Sarselli. 
 
 

LES COLLÈGES DE LA MÉTROPOLE EN CHIFFRES 
120 collèges – 70 043 élèves 
83 collèges publics 
47 296 élèves 
37 collèges privés sous contrat 
22 747 élèves 
Près de 300 opérations de petits et moyens travaux sont réalisées chaque année dans les collèges. 
Plus de 24 000 demi-pensionnaires bénéficient des services de restauration organisés par la 
Métropole. 

 
 
Service Presse - Métropole de Lyon 
Louis-Marie Le Noc – lmlenoc@grandlyon.com – 06 19 94 77 71 

 

mailto:lmlenoc@grandlyon.com

